
introduction
Ses fonds, Les caractéristiquesCréé en 1844,

L’édifice et ses collections

il occupe depuis 1862 différentes
dépendances de l’ancien l’Hôpital
de la Charité. Institution qui fut
parrainée par les Rois Catholiques
à la fin du XVe siècle et gérée
jusqu’en 1837 par le Tiers-Ordre de
saint François qui se consacrait aux
soins des malades. Depuis cette
date jusqu’à nos jours, le bâtiment
a subi différents agrandissements
et rénovations pour l’amélioration
de ses espaces intér ieurs et
extérieurs. Il partagea également
ses installations avec d’autres
i n s t i t u t i o n s  c u l t u r e l l e s  e t ,
notamment, de 1868 à 1917, avec
le Musée Archéologique de Cordoue.

de ses collections, mentionnées plus
haut, et la disponibilité de l’espace
déterminent un discours muséologique
destiné principalement à présenter
l’art local du XIVe au XXe siècle. Il faut
soul igner en outre une sal le
d’exposition d’œuvres sur papier étant
donné l’importance de ce type de
collection et les conditions particulières
de conservation et d’exposition
exigées. Depuis 1984, il appartient à
l’État et est géré par la Junta de
Andalucía.

sur une plus ou moins grande
échelle, à accroître et à définir la
composition générale des collections
qu’il abrite actuellement. Parmi
celles-ci occupent une place de
choix les peintures et les dessins -
notamment les œuvres d’artistes
locaux- sans oublier celles de la
sculpture contemporaine ou de l’art
graphique. Outre les espaces
consacrés à l’exposition, le musée
compte une bibl iothèque, des
magasins, un atelier de restauration
et des dépendances administratives.

son t  p r i nc ipa lemen t  f o rmés
d’oeuvres s’étendant sur plusieurs
siècles provenant des couvents
cordouans sécularisés en 1835.
D’autres apports provinrent de la
Désamortissement (confiscation des
biens ecclésiastiques) de 1868, des
donations Cabriñana (1898), Avilés
(1922), du dépôt Inurria (1943), des
donations Bea Pelayo (1948-62),
Camacho Padilla (1969) et de la
collection Romero de Torres (1991)
qui  augmentèrent  son fonds
d ’oeuv res  des  X IXe  e t  XXe
essentiellement.
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Une autre section importante du fonds
du musée est celle de l’art non
cordouan dont on peut souligner deux
séquences chronologiques : de 1600
à 1750 et de 1868 à 1930.
Appartiennent à la première période
un grand nombre d’œuvres d’artistes
non originaires de Cordoue comme
José de Ribera, Alonso Cano,
Francisco Herrera el Viejo, l’Obrador
de Zurbarán, Juan de Sevilla, Pedro
Atanasio Bocanegra, Mario Nuzzi, la
famille Recco ou Karel Breydel; alors
qu’à la seconde, appartiennent la
plupart des oeuvres de la collection
d’Ángel Aviles qui en fit la donation en
1922 et, plus tard, celles de Luis Bea
Pelayo ou de José Manuel Camacho

Ce musée garde une remarquable
collection d’oeuvres des XIVe, XVe et
XVIe siècles. Les peintures proviennent
principalement des désamortissement.
Elles mettent l’accent sur la vitalité de la
ville dans le domaine de la peinture au
cours des XVe et XVIe siècles. Soulignons
la présence d’artistes tels qu’Alonso
Martínez, Pedro de Córdoba, Pedro
Romana, Baltasar del Aguila, Frère
Adriano, Pablo de Céspedes, Juan de
Peñalosa, Antonio Mohedano, etc. Ceci
sans oublier un autre ensemble important
demeurant encore dans l’anonymat ou
bien d’autres artistes de l’importance
d’Alejo Fernández ou de Bartolomé
Ordóñez.
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Les oeuvres de l’art développé dans la
ville au long des XVIIe et XVIIIe siècles
sont également significatives,
particulièrement celles appartenant au
XVIIe siècle. Le musée possède de cette
période des peintures de Juan Luis
Zambrano, José Ruiz de Saravia,
Cristóbal Vela Cobo, Fray Juan del
Santísimo Sacramento, etc. La série de
peintures d’Antonio del Castillo Saavedra,
grand maître du baroque local, joue un
rôle particulier en raison de leur nombre
et de leur importance. Il sera imité par
un nombre considérable de disciples
mineurs jusqu’au milieu du siècle suivant
dont le musée conserve également
quelques œuvres.

Parmi ses disciples les plus notables
figure Juan de Alfaro y Gámez dont
quelques œuvres intéressantes ont été
incorporées au musée ces dernières
années. Ce peintre termine le chapitre
du baroque naturaliste cordouan jusqu’à
l’apparition d’Antonio Palomino,
représenté également par plusieurs
œuvres. En outre, en raison de leurs
liens particuliers avec la ville, le musée
abrite des œuvres de Juan Antonio
Escalante et de Juan de Valdés Leal
exposées à côté des artistes locaux,
contemporains de ceux-ci.

Enfant Jésus.
Juan de Mesa Velasco

art cordouan médiéval,
renaissance et maniériste

art baroque cordouan
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La section de l’art local réalisé entre
la première sécularisation des biens
ecclésiastiques de 1835 et la Guerre
Civile de 1936, approximativement,
mérite d’être mentionnée. Période
coïncidant, à partir de 1865, avec la
création d’une École provinciale des
Beaux-Arts qui, jusqu’à sa disparition
en1902, était située dans la même
enceinte. S’y étaient formés des artistes
de la période de transition, non
seulement dans le domaine de la
peinture, mais aussi de la sculpture,
de la musique ou de la littérature.

On retiendra surtout Rafael Romero
Barros dont les oeuvres sont en grande
partie conservées dans ce musée ;
puis de ses disciples les plus
significatifs: ses propres fils Rafael,
Enrique et Julio Romero de Torres,
Tomás Muñoz Lucena, Angel Díaz
Huertas ou Rafael García Guijo. Dans
le domaine de la sculpture, il convient
de remarquer Mateo Inurria Lainosa.
Il faut aussi retenir les peintures d’autres
artistes comme Diego Monroy, Angel
Mª de Barcia, José Garnelo Alda ou
Adolfo Lozano Sidro.

Au fil de ces dernières années, le musée
a reçu des donations de différents artistes
cordouans et fait diverses acquisitions
rassemblant un fonds de peintures,
sculptures, gravures et photographies du
XXe siècle. Il abrite, entre autres, des
œuvres de Rafael Botí, Pedro Bueno,

Conjointement avec Palomino, originaire
de Bujalance, le chapitre de l’art cordouan
du XVIIIe siècle s’ouvre avec José Ignacio
Cobo y Guzmán, natif de Jaén mais établi
à Cordoue, et termine la séquence du
baroque tardif ou rococo. Apparaît alors,
à partir de 1760, un nouveau classicisme
dans lequel font partie des artistes comme
Antonio Álvarez Torrado ou Antonio
Monroy et dont le musée possède
quelques œuvres.

Le musée, depuis son origine, manque
de fonds de sculptures. Il s’est enrichi
malgré tout, ces derniers temps, de
quelques œuvres du maître de l’art
baroque, Juan de Mesa, originaire de
Cordoue.

Miguel del Moral, Ginés Liébana, Antonio
Bujalance, Julia Hidalgo, Equipo-57,
Desiderio Delgado, José Mª Báez,
Dorothea von Elbe, Antonio Villa-Toro,
Amadeo Ruiz Olmos, Enrique Moreno,
Rafael Orti, Antonio Damián, Jacinto Lara,
Antonio Jesús González, Manuel Angel
Jiménez, José Carlos Nievas ou Tete
Álvarez.

art cordouan moderne et
contemporain

Désir.
Mateo Inurria Lainosa
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Horaire d’ouverture au public
Lundi: fermeture.
Mardi: 14h30 à 20h30.
Mercredi à samedi: 9h à 20h30.
Dimanche: 9h à 14h30.
Jours fériés: 9h à 14h30.
Pour connaître les jours fériés,
téléphoner ou consulter le site
web.

Chercheurs
De lundi à vendredi : de 9h à 14 h.

Visite de groupes
Demander rendez-vous au
préalable par écrit, fax ou par
téléphone ou bien à travers du
formulaire web de demande de

rendez-vous, que vous pouvez
trouver dans la section
« Programas Educativos ».
20 personnes maxima par
groupe.

Reproductions photographiques
Consulter la réglementation.

Activités de diffusion
Consulter le programme sur le
site web ou appeler le
957 35 55 40.

Padilla, ainsi que le remarquable
ensemble reçu à partir de 1902 par
son directeur d’alors, Enrique Romero
de Torres, qui créa une section d’art
moderne avec la collaboration de
nombreux artistes de sa connaissance.

Il faudrait citer parmi ceux-ci les peintres
Mariano Fortuny, Francisco Pradilla,
Joaquín Agrassot, Ignacio Pinazo,
Carlos de Haes, Jaime Morera,
Aureliano de Beruete, Santiago Rusiñol,
Ramón Casas, Eliseo Meifren, Dario
de Regoyos, Ricardo Baroja, Ignacio
Zuloaga, José Gutiérrez Solana,
Valentín et Ramón de Zubiaurre,
Gonzalo Bilbao, etc.; ainsi que les
sculpteurs Jerónimo Suñol, Mariano
Benlliure, Lorenzo Coullaut Valera,
Miguel Blay, Sebastián Miranda, Julio
Antonio, Quintín de Torre, Juan
Cristobal ou Juan Bautista Adsuara.

Transport Public
Lignes d’autobus urbains: 3, 4, 7
et 16.

Gare des trains: Córdoba - Central.

MUSÉE DES BEAUX ARTS DE CORDOUE
museobellasartescordoba.ccul@juntadeandalucia.es
www.museosdeandalucia.es/cultura/museobellasartescordoba
www.museosdeandalucia.es

Plaza del Potro, 1
14002 Córdoba
Tél.: 957 35 55 50 / 957 35 55 43
Fax: 957 35 55 48
Tél. boutique: 957 47 80 00

L’une des sections les plus importantes
et les plus caractéristiques de ce musée,
aussi bien par le nombre des œuvres
exposées que par leur intérêt, est celle
des œuvres sur papier, de formats et

quelques artistes français, anglais et
italiens. Cette collection d’oeuvres sur
papier se complète avec la section des
estampes composée d’un nombre
important d’œuvres appartenant pour la
plupart à la période comprise entre le
XVIIIe et le XXe siècles. Elle débute dans
les premières années du XXe siècle, et
l’une de ses sections les plus notables
va de pair avec les progrès atteints en
Espagne dans la gravure de création,
principalement, à partir de la seconde
moitié du XIXe siècle, bien que la liste
des artistes représentés atteigne l’époque
actuelle. Se détachent, aussi bien pour
leur activité que pour le nombre des
oeuvres conservées, les noms de
Bartolomé Vázquez, Francisco de Goya,
Bartolomé Maura, Fernando Selma,
Francisco Iturrino ou Ricardo Baroja.

Portrait de Luís Bagaría.
Ramón Casas Carbó

techniques très différents. Se trouvent
également des exemples de nombreux
artistes dont la trajectoire se déroula
du XVIe siècle jusqu’à nos jours.

En premier lieu, il faut souligner
l’importance la section des dessins
dont la collection a commencé à se
former en 1877 et qui s’est agrandie
au fur et à mesure des donations,
achat, ou dépôt pour devenir ce qu’elle
est actuellement.

Fleur de grenadier.
Mateo Inurria
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Outre les oeuvres liées à des artistes
locaux comme Antonio del Castillo,
Antonio García Reinoso, Antonio
Palomino, Miguel Verdiguier, Rafael
Romero Barros, Rafael Romero de
Torres ou Mateo Inurrian, il apparaît
aussi de nombreux autres artistes parmi
lesquels nous pouvons signaler Pedro
de Campaña, Luis de Vargas, Pedro
Orrente, José de Ribera, José
Camarón, Vicente López, Mariano
Salvador Maella, Francisco Pradilla,
Mariano Fortuny, Eduardo Rosales,
Ignacio Zuloaga, Daniel Vázquez Díaz
ou Joaquín Sorolla, de même que

rendez-nous visite

situation

collection de dessins et
d’estampes

En outre, le musée possède des petites
collections : photographies, céramiques
et reproductions artistiques. Depuis
1991, il abrite la collection Romero de
Torres composée des biens de la
demeure de cette famille: œuvres de
beaux-arts, d’archéologie ainsi que tous
les objets formant le patrimoine familial,
réunis au cours de trois générations.

Samson et Dalila.
José de Ribera

Paysage.
Antonio del Castillo

Triomphe de saint Raphaël à côté de la
cathédrale de Cordoue
Bartolomé Vázquez / Miguel Verdiguier

photographie de paisajes españoles

Transport Privé
Parking public le plus proche:
Centre Commercial El Arcángel, au
bout du Paseo de la Ribera à droite.
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bienvenue

Cher visiteur, Musée Casa de los Tiros et
Musée des Beaux-Arts de
Grenade, Musée de Huelva,
Musée de Jaén, Musée
Archéologique de Linares, Musée
Archéologique d’Úbeda, Musée
des Arts et Traditions populaires
du Haut Guadalquivir de Cazorla,
Musée de Málaga, Centre
andalou d’Art contemporain,
Musée Archéologique de Séville,
Musée des Arts et Traditions
populaires de Séville, Musée des
Beaux-Arts de Séville, et Musée
Casa de Murillo.

Y sont accueillis tous ceux
désirant mieux connaître notre
pays et notre patrimoine à
travers ses collections et les
activités qui y sont proposées.
Ce patrimoine artistique,
archéologique et ethnographique

sont le reflet de ce nous étions
et comment nous sommes
arrivés à devenir ce que nous
sommes aujourd’hui. Les
institutions à travers leurs
expositions et leurs activités
montrent ce que nous désirons
être dans l’avenir.

Nous vous souhaitons la
bienvenue dans ce musée ainsi
qu’une agréable visite. Nous vous
encourageons à faire la
connaissance de tous les musées
d’Andalousie et nous vous
remercions du lien, désormais
permanent, que vous avez créé
avec le patrimoine andalou.

Ministère de la Culture de la
Junta de Andalucía

musée des

Depuis des années, le Ministère
de la Culture de la Junta de
Andalucía s’efforce de moderniser
les musées andalous pour les
convertir en des centres capables
d’affronter les nouveaux culturels
et sociaux et d’offrir à leurs
visiteurs des conditions de visite
optimales.

Les Musées d’Andalousie, gérés
par le Ministère de la Culture
de la Junta de Andalucía forment
un réseau composé de 19
institutions très différentes les
unes des autres : Musée
d’Almería, Centre andalou de la
Photographie, Musée de Cadix,
Musée Archéologique de
Cordoue, Musée des Beaux-Arts
de Cordoue, Musée
Archéologique de Grenade,


